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LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire •‘RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET* Secrétaire de la rédaction et administrateur
n <le faire place 
euijH qui nous

n'excédant pas $22,500,000 qui sera 
remboursée au gouvernement le 
ou avant le 1er mai 1891 avec inté
rêt au taux de 5 pour cent payable 
semestriellement jusqu’au parfait 
paiement du principal ; et comme 
partie de ce prêt le gouvernement 
pourra payer immédiatement à la 
compagnie une somme n’excédant 
pas $7,500,000 dont la compagnie 
aura besoin pour éteindre sa dette 
flottante; le reste de ce prêt sera 
payé à la compagnie à mesure que 
les travaux de construction pro
gresseront.

5 Que comme garantie du rem
boursement du dit emprunt, avec 
intérêt comme susdit et comme 
garantie additionnelle du paiement 
de la somme de $7,380,912 et l’in
térêt devenant dû le 7 de novembre 
1888, le gouvernement aura pre
mier privilège et charge sur tous 
les biens et immeubles de la coin 
pagnie; le gouvernement conti 
nuera à garder et retenir le mon
tant entier des obligations des con
cessions de *trvre"' ma menant en sa 
possession; tous les argents reçus 
par le gouvernement des fidéicom
missaires des obligations de con
cessions de terres pour le rachat 
des dites obligations seront appli
quées à éteindre l’intérêt acquis et 
dû sur le dit emprunt et sur la 
somme de $3,380,912 ; le gouverne
ment pourra f<*'re tout arrange
ment qu’il jugera bon pour s’assu
rer du paiement, après le rachat 
des obligations de concessions de 
terres, du produit de toutes les 
ventes de terres concédées ou qui 
seront concédées à la compagnie ; 
les autres cinq millions de piastres 
d’obligations de concessions d-- 
terres et d’argent reçu continue 
roitàètre retenus aux conditions 
et pour les fins mentionnées dans 
le contrat

Tous les sénateurs et les députés 
présents à cette conférence ont été 
unanimes à approuver les idées 
émises par M. Gerbié, et leur 
approbation s’est manifestée à 
plusieurs reprises par de vifs ap
plaudissements.

A la fin de la séance, l’honorable 
M. Royal, l’honoiable M. Laurier, 
l’honorable M. Pelletier, MM. A. 
Desjardins, Houde, Bergeron, Mas
sue, etc., etc., ont assuré le confé
rencier de tout leur appui pour 
faire réussir le projet qu’il venait 
de leur soumettre, et un vote de 
remerciements a témoigné à M. 
Gerbié le vif intérêt qu’il a su 
provoquer.

Quant à nous, nous espérons 
que les ministres et les repré
sentants de notre nationalité feront 
tout en leur pouvoir pour le faire 
réussir.

la compagnie du Pacifique. Et il 
est clair que les deux confrères ne 
sauraient avoir raison en portant 
sur le même point deux jugements 
contradictoires. L’un ou l’autre doit 
se tromper, et c’est évidemment le 
Globe qui exagère à dessein la situa 
lion, pour faire excuser son opposi
tion anti patriotique à une œuvre 
nationale.
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CABLECOURRIER

O ! annonce que M. Hector Ca
meron va se charger, cette année, 
du bill des orangistes.

ET
DE Ft H

lüîflT
js COURTE T* PiSPITITUEUXMM. Trudel, Beaubien, Belleau, 

Panet Angers et autres, ont tenu 
une réunion, hier soir, à l'hôpitai,- 
dans le but d’arriver aux moyens à 
prendre pour,ramener M. le juge 
Angers sur la scène publique. Ou 
dit que M. Angers ne consent ra à 
entrerdansla politique qu ■ si le 
rôle de premier ministre lui est 
offert.

V

1884 JANVIER 1884L’augmentation du revenu pro
venant des sniritueux est d’un peu 
plus de quinze pour cent La 
quantité fabriquée a été, l’an der
nier, de 4,02",087 gallons, lesquels 
représentent une consommation de 
76,790,994 livres de grains.

La quantité du malt manufacturé 
durant la dernière année fiscale a 
été de 85,516,222 livres, contre 70 , 
507,220 livres l’année précédente. 
Les droits perçus se sont élevés à 
$41,173.

Nos lecteurs seront sans doute 
curieux de suivre le mouvementdu 
commerce des spiritueux depuis 
quelques années. Le tableau sui 
vant le leur fera voir :

GRANDE
MANUFACTURÉS PARTRE VENTEj

r MONTREAL

S. DAVIS & FILS
MOÎÏHML.

minis à l'est. ARGENT COMPTA VT
\iNT D'HEURE. Avant de prendre l’inventaire.

PASSAGERS^ 5 LOIS Â EON MARCHE 5LE TABACds -Tours
POLITIQUE MINISTÉRIELLE ETOFFES A ROBES—703 piè. is d'étof- 

fes à robes, achetés en job. Les 
meilleures que nous ayons jamais eues.

COUVERTES—311 paires pour être ven
dues pour moins du coût de la ma
nufacture.

GILETS POUR DAME—160 gik-L; p. 
dame (un autre jub), a moitié prix.

TOILE A NAPPES—49 pièces venant 
d'ôtre reçues, La moins chère à 
Ottawa.

TAPIS—96 pièce» qui doivent être - n ines 
pendant le mois. Bon marché.

11 a été exporté, l’an dernier, 454,- 
922 livres de tabac, contre une 
moyenne de 348,859 livres durant 
les quatre années précédentes. La 
quantité de tabac canadien en tor 
quelle qui a payé les droits repré
sente 178,213 livres, contre 454,884 
livres en 1882, et les droits perçus 
ont été de $6,481, contre $18,195.

TJLLMAN. 3 dôt.
LE PACIFIQUE CANADIEN

i Bonaventure, de Mont- 
fer Grand Tronc. Ver- 

•a ns du chennn de fer 
nt les lignes s’étendent 
ritimcs. et ai.x vi les de 
Lruy, A.buny, et

ON 'DEMANDELa politique ministérielle est con- 
Nous savons ce que le gou-nue.

vernement entend faire pour tirer 
d’embarras la compagnie du Paci
fique Canadieu. Sir John a déposé, 
hier, sur le bureau de la chambre, 
les résolutions qu’il proposera, de
main et dout nous publions l’ana
lyse ci dessous.

Un garçon, âgé d» 
dre généralement utile dans 
privée. S'adresser à Mile Bôla 
Sus

1 - ù 16 ans, pour se ren- 
une maison 
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BBS! i =m~?r rOC 00 00 ^ DES soumissions cachetées, portant la 
souscription “ Habillements i our la Police 
à cneval," et adressées à l’Honorable Pré
sident du Conseil Privé, Ottawa, seront 
reçues iusqu’à midi, Jeudi, 14 Février 1884.

Des formules imprimées de soumission, 
contenant tous les renseignements voulus 
luant aux articles et les qualités requi 
seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que es soumisaons qui se
ront faites sur ces formules. On pourra 
voir des échantillons de tous les articles eu 
s’adressant au Bureau du Soussigné.

Chaque soumission devra être accompa
gnée drun chèque “accepté" par une ban
que canadienne, pour une somme “égaleà 

pourcent" au tola do soumission, le- 
quef chèque sera confisqué si la personne 
refuse do signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si olle ni güge de compléter le 

rvice entrepris. Si la soumission n’est pas 
acceptée le chèque sera remis.

II ne sera rien payé aux journaux qui pu- 
rontjeette annonce sans y avoir été d’a

bord autorisés.

“ Que dans le but de permettre à 
la compagnie d’ouvrir la ligne, au 
printemps de 1886, et atin de l’aider 
à se procurer le capital nécessaire, 
par le placement de s s actions non 
vendues, le gouvernement avait 
consenti, moyennant le dépôt entre 
ses mains d’une somme et de garan
ties suffisantes, à assurer le paie
ment d’un dévidende minimum de 
3 O7O, pendant dix ans,sursoixant«- 
cinq millions d’actions, cet a ran
gement étant fait avec la conviction 
que par là les actions seraient plus 
fermes et ac , 1 e -raient plus de va- 
lec r sur len ‘r ebé ; qu’un concours 
de circonstances défavorables à em
pêché la réalisation de ces espéran
ces et la compagnie n’a pu obtenir 
le capital nécessaire par la vente de 
son stock; et que nous devrais re
chercher avec le plus grand soin 
les meilleurs moyens de prévenir 
tout retard dans le grand but à 
atteindre : l’achèvement rapide du 
chemin de fer, et délibérer sur les 
résolutions suivantes :

“ 1. Qu’il est bon que le gouver
nement puisse remettre à la compa
gnie les garanties données en exécu
tion de la troisième section de 
l’acte constitutif (44 Vic., ch. 1), et 
en exécution de la seconde clause 
du contrat de construction men 
tionné dans le dit acte.

“ Que la subvention pécuniaire 
à payer ci après à la compagnie 
pourra être payée à mesure qu’a
vanceront les travaux de la section 
c ntrale ou de la section est du 
chemin, dans le rappo-t proportion
nel de ia valeur de l’ouvrage fait 
sur la section pour lequel le paie
ment est demandé, avec la valeur 
de tout l’ouvrage restant à faire sur 
la section d’après le contrat.

“ 3. Que l’époque fixee pour le 
paiement de la somme de deux 
millions huit cent cinquante trois 
mille neuf cent douze piastres 
($2,853,912) que la compagnie a 
promis payer le ou avant le premier 

leur situation. Ces raisons peuvent jour de février 1884 comme partie 
se résumer ainsi : D’un côté, les du Tonds men’ionné dans son arran

geai'ni t avec le gouvernement I 7 
novembre dernier, si ra letardéo 
jusqu’au 7 novembre 1888; a or
que la somu.e de $4,527,000, cons
tituant le dernier versement à lair 
sur le fonds payable par la comna- 
gnie au gouvernement deviendra 
due, le tout avec intérêt, payable 
semestriellement au taux de 4 pour 
cent, suivant qu’il a été convenu à 
l’époque de l’exécution de l’arran
gement; et cette somme devra alors 
être payée au gouvernement en 
même temps que le montant en 
dernier lieu mentionné ; le tout 
formant la somme de $7,380,912, 
portant intérêt au taux en dernier 
lieu mentionné.

“ 4. Que le gouvernement pourra 
prêter à la compagnie une somme

nagera se rend nt direc- 
ia changement de chars 
^e d mmeut d» tous les
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Jttawa à 8 heures du 
au Coteau avec le 

'01 onto et lottes les 
s qui arr.ve à Toronto 
Le train partant d’Ot- 

cordc ù la Station 
avec l’express de 

Central arrivant à 
m., Burlington 12.10 
10 a.m., White River 
Concord 6.35 a.m., 

., Aashua 6.55 a.m., 
oston 8.30 a.m. 
e à Nashua avec les 
, Providence et tous 
& N. E. R. R’g. 

c Montréal à 8.45 du 
fee l’express de nuit 
ew-Yorfc viti Spring- 
viâ Lowell à 7.00 p.m., 
p.m. et New-York à 
. Montréal à 8.26 du

mz Nop. 152 tt 184,
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En réponse à M. Blake, le minis 
tre de l’agriculture a annoncé que 
les derniers volumes du recense 
ment seraient distribués dans le 
cours du mois prochain.
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En réoonse à M. Landry, le pre 

mier ministre a dit que M. Alph. 
Ouimet, avocat, de Montréal, 
faisait partie de la commission 
chargée de la refonte des statuts du 
Canada.
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I 1JFS EN ACIER
Sud et .l’est changent de 
turo A Montréal où leur

pour n’importe quel en-

ROBES DE BUFFLES !
ROBES DE BUFFLES 11s§ Sir Leonard Tilley devra produire 

ces jours-ci, tout les documents re
latifs au règlement des comptes 
entre les provinces de Québec et 
d’Ontario, et le gouvernement fédé

s extra et sans que LE CANADA ET L’EMIGRATION 
FRANÇAISEVoici maintenant un état de la 

quantité de tabac canadien destiné 
à la consommation durant les qua 
que dernières années

Allez an grand DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dans les salles d'encan de

l@-M. TtCKIBERRY, 29 RUE SPARKS,*®*

renseignement peu- 
ireaux du Grand Trono. 
les billets, rue Elgin, 
ivée des trains C’est hier, de 11 heures à midi et 

demi, que monsieur Frédéric Ger
bié a donné sa conference sur le 
Canada et l’éurgration française. 
Le sujet de cette conférence ne 
pouvait manquer d’attirer Fatten 
tion des sénateurs et des députés 
canadiens français. Aussi avons- 
nous vu un grand nombre d’entre 
eux, ainsi que les représentants de 
la press?, se rendre à l’invitation 
qui leur avait été adressée.

Dans une courte allocution, M. 
Gerbier a exposé les raisons qui 
l’ont déterminé à composer un 
ouvrage capable de faire connaître 
à ses compatriotes les|grands avan
tages que leur offre le Canada, dans 
le cas où ils désireraient améliorer

méridienu 75èU en face de l’hôtel Russell.rai.lûtes avec Feuilles et Pour l’usage 
torquelles. des fabriques.

17,3*92 
19,061 
37,518 

198,765

Grandes peaux de buffles dp $6 à $20, de 
cervier, d’ours du nord etjaponnais. 
peaux d’ours il m’en reste quatre 

ment, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tons au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marchand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TACKBERRY,
Encauteur.

D. G. LINSLEE Y, 
Gér Lbs M. Curran a présenté, hier, une 

pétition venant de banquiers, de 
marchands et autres, demandant la 
passation u’une loi qui règle la dis
tribution des biens des faillis.

de loup 
Sur 3343,744

378,416
454,884
178,432

1880.
1881tssagers.
1882,
1883..

lenteurs 
Lie & Cie,,

S’ILS POUVAIENT S’ENTENDRE Assortiment Complet
En réponse à M. Blake, le minis 

tre des finances indiqua, hier, les 
clauses des statuts qui autorisaient 
le gouvernement à prendre des 
arrangements du 26 octobre et du 
7 novembre, et à exécuter les con
ventions des 8,9 et 10 novembre 
avec la compagnie du chemin de 
fer du Pacifique canadien.

II déclara aussi qu’il faudra at 
tendre, pour discuter la question, 
que la politique du gouvernement 
s i exposée à 'a chambre.

Si les organes grits pouvaient du 
moins s’entendre I Mais l’harmonie 
manque absolument. D'un côté le 
Globe qui n’a cessé de décrier l’en 
treprise du Pacifique et la compa
gnie elle même, s’oopose d’avance’ 
à toute nouvelle concession. E: de 
l’autre, le Free Press, de Winnipeg, 
organe irréconciliable, des grits de 
là bas, prend une attitude absolu 
ment différente. Nous avons tou 
jours prétendu, dit le Free Press 
que le contrat u’était pas trop favo
rable au syndicat. Les capitalistes 
sont les meilleurs juges de la valeur 
d’un projet, et si les perspectives de 
la compagnie avaient été aussi bril 
lantes qu’on les représentait quel 
que part, l’on n’aurait pas eu à sur
monter autant d’embarras fiuan 
tiers. Il y donc tout lieu de croire 
que la compagnie est réeUemcnt 
obligée de redemander de l’aide au 
parlement.......

Le ton sympathique do Free Press 
jure fort avec celui du Globe qui 

- témoigne la plus grande hostilité à

■mets d'Invents o 
Wtque, Marque: 
e et de Bois 
pou limit:, aux Eteu'- 
î et eu France.

LLE & Oie..
iMBRK Victoria,
i des Brevets, 
OTTAWA, Out

E. 6. LA7ERDUAEÀ
H

No. 96 Rue RIDEAU.
contrat de malle 30 mars 1883

VIEUX DE 54 ANSDES sonmission cachetées, adressées au 
maître général des Postes, seront reçues à 
Ottawa jusqu à midi, VENDREDI 22 FE
VRIER 1884, pour le transport des malles 
de Sa Majesté, par contrat pour quatre ans, 
dix-huit fois par semaine, aller et retour, 
entre New-Eainizb irgh et Ottawa à partir 
du 1er Avril prochain.

Le transport peut-être fait ù pied ou au
trement, les malles devant quitter le bu
reau de New-Edingburgh tous les jours, di
manches exceptée, à 8 00 a. m., 1.00 p. m. 
et 7.00 p. m. et devront être- rendues au bu
reau de Poste d’Ottawa à 8.20 a. m., 1.20 
p. m. et 7.20 p. m.

Les malles devront quitter le bureau de 
poste d'Ottawa immédiatement après cha- 

échange de malles et être rendues à 
New-Edingburgh dans les vingt minutes

Des avis imprimés, contenant de plus am
ies informations quant aux conditions du 
ntrat propt sé, peuvent être vues, et des 

formules de soumission peuvent être obte
nues aux bureaux de poste de New-Eding- 
b :rgh et d'Ottawa au uu bureau du soussi
gné.

J. P. FRENCH, 
Inspecteur des postes

L’Elixir
con itions ùconotniqti :s et sociales 
de la France créent le besoin et le 
désir général de partir ; de l’autre, 
il y a urgence pour les Canadiens- 
Français de hâ er leur développe
ment afin de conserver les positions 
acquises, et urgence non moins 
grande pour la race française en 
générale d’étendre son influence 
sur le continent américain. Mon
sieur Gerbié a suggéré ensuite les 
moyens pratiques d’attirer au Ca
nada l’émigration française qu’il 
convient d’attirer, c’est-à-dire les 
immigrants susceptibles de s’assi
miler à nous.

m un m ' Végétal Balsamique
AMS

EXCURSION
guérit la dyspepsie 

istomac, les indiges 
le, l'engorgement du 
il les coliques. s;
on de l’estomac eLde 
stifs. ^ I
nt après le repas, à 
ree à d -ssert, c’est le 
stomachique connu, 
un verre à vin le 

un purgatif sûr e 
L se fait sentir sans 
;ur, et qui u’em i Mie 
ccupaiions ordinaires. J
i les droguistes, 
lontreal :
DNS 4 Go.
VAT8UN A Co.
N, EVANS à Go

N. H. DOWNSLa compagnie du Pacifique a 
invité les membres de la Chambre 
des communes et de la presse a 
faire une excursion à Montréal, le 
6 février, à l’occasion de l’inaugu
ration du palais de glace, mercredi 
soir. Le départ aura lieu d’Ottawa 
à deux heures de l’après-midl, et de 
Montréal le soir à onze heures.

À aubi une épreuve de CINQUANTE- 
QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhumes, la Tonx, la Coque
luche et t-.mi les let maladies 

dee Poumons.»

prix
25 tts. et ei.OO la Bouteille.

VENDU PAUTOUT, et par
O. O. OAOIER, Ottawa.

M. Girouard, député de Jacques- 
Cartier, est de retour à Ottawa de 
son voyage en Europe.

Bureau de l’Impecteur 
ûea Postes, Ottawa. 
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1 a
TEMOIGNAGE CONVAINCANTRestaurant de premiere classe — 

Pour un lunch, un Tom Gerry et 
tasse de Fluid Beef de Johns

ton de première classe, allez au 
restaurant de G. Latremouille, No. 
548, "lie Sussex, ancienne maison 
Poulin. ts

— Rappeliez vous que je tiens 
toujours le Porter au gallon.

N. A. Savard.

Kahoka, Mo., Fev. 9, 1880 
J’ai acheté de M. Bishop & Cie. 

l’automne dernier, cinq bouteilles 
de vos Amers de Huublou pour ma 
fille et j’en ai été très satisfait. Elles 
lui ont"fait plus de bien que toutes 
les médecines qu’elle avait prises 
depuis

Ce qui précède vient de la part 
d’un cultivates digue de foi, dont 
la fille a été malade pendant sept 
ou, huit ans, et n’a pu obtenir de 
soulagement que par les Amers de 
Houblon. Elle est maintenant en 
aussi bonne santé que toute autre 
personne au monde. Nous ven
dons une grande quantité des Amers 
de Houblon et les cures sont nom 
breuses.

PETITE GAZETTE rBTTIBS chapitre B’ACCI- 
dents

Hier soir, un fatal accident a eu 
lieu au Sénat. M. Dunn, le messa
ger en chef, avait eu chez un phar
macien quelques remèdes pour lui- 
même, et dans le même temps on 
mi apportait un poli ou violent pour 
appliquer sur une main malade de 
l’honorable s -nateur Chapa's. M. 
Dunn se trompant de fiole prit du 
grains du poison. Les effets ne tar
dèrent pas à se faire sentir et u 
tomba sans connaissance. Les Drs 
Paquet et McMillan lui donnèrent 
immédiatement les soins que récla
mait son état et on espère aujour
d’hui que les suites ne seront pas 
fatales.

Je me suis démis l’épauie à la suit 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les <to> 
leurs lurent appelés, mais ne purent if 
mettre mon bras à son état naturel. Aj r*-> 
121 jours de soutira ices atroces, j’alliv: à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, • 
médecin réussit à me remettre le bra- h 
position, mais les nerfs étaient tellem*5: 
contractés que je ne p uvais plus que pi> 
mon bras à ang e droit. Les nerfs | < 
naissaient être en lil d’acier ; l’applique 
tous les remèdes ordina.res, de l’aico,il r, 
du vinaigre, du Bramly et le l’am.Ci 
mais sans aucun ellei marqué. No» 
avions une petite quantité de votre ai k 
et liniment d huile. C'est le remède q ..-. 
donné les mei leurs résuit Us. Je ni ‘a 
trouvé que dans une pbarm rie et en t.elil* 
quantité, et ayant demai aux pharme 
ciens pourquoi ils ne g arum eut pas f e n 
môde ; “ Eh bien, me répondirent-ils, lol* 
ne savions pas que ce remède avait au 
tant de valeur. ” Iis ont été tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que depu»sil 
en ont acheté et en ont vendu des quar 
tités. Mais comme je ne pouvais atte drt 
vu que l’on pariait déjà de me mettre son 
l’influence de l’Ether pour operer sur j o> 
bras et détendre les nerfs. J’ai piofm- 
vous écrire immédiatement pour vous «e 
mander de menvover six bouteilles, i..i 
avant que la seconde lut épuisée, lus .• i:> 
étaient détendus et je pouvais me servi; 
de mon bras avéc facilité et sans doiueu 

Permettez moi de vous dire que ,iO». 
nous servons habituellement de voit e ai 
nica et liniment d’huile comme remèe< 
pour les brûlures, écorchures, en loi se:, 
maux de reins et en général pour tout» 
les maladies externes et cela avrr <t 
meilleures résultats qu’aucun remède i. 
peut donner. Mon médecin do me sun e. 
tière approbation a ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. U. Goohuk,

1‘embroke, N. Il

une
Pas de humbug—Encore un nou 

en faveur de la FAUTEveau témoignage 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard. dans laquelle l’ex-député 
de Kent, reconnaît que cette inesti
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tons les intéressés.

A ce sujet, il est bon que 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valeria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Il est absolu
ment nécessaire de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

I 1
’ >•

■

TROIS»
w

f iMtntJnous Madame dt 
protestation.

Laissez-mo 
jeune femme < 
il est inutile 
bouche par < 
songes. Oui 
pour but vot; 
il a été le ré 
monstrueux c 

Je le répè 
vos mains qn’ 
moyen Du i 
culs, mon b< 
compté pour 
Mon bonheur 
avez seulemei 
de Coulange 

. ment, lui ; je i 
couvrir qu’il 

, belles qualités 
Jtf te mou affect ii 

l’aimai. Alor 
étrange doult 

’ ‘ vaut avec stt
mère était jal 
heur.

Oh ! fit mac 
Oui, répliqu 

force, vous étii 
bonheur et poi 
avez tout fait, 
troubler ma t 
tant le trouh 
dans mon eu 
naître la défia 
gner de mon 
une barrière 
faisiez surgir 
sais pas p! us q 
tomes du passt 
cela était encoi 
vouliez tenir

ŒUVRESDEUX BOITES
s»x ans. Wm. T. McClure.

Pour 25c DE
—Les pilules de noix longues du 

MeQale guérissent le mal de tête, 
eiit —25c. nar boite.

Hier soir, vers cinq heures, 
moment où les ouvriers qui tra 

du canal

au
11

vaillent aux travaux 
d’égoût de la rue Wellington se 
préparaient à faire partir 
et avaient donné le signal ordinaire, 
deux personnes du nom de D. Dale 
et Wm. Kerr se tenaient auprès 
pour être témoins de l’explo 
sion. Ce fut en vain que Ventre- 
preneur des travaux, M. O’Leary, 
voulut les faire éloigner, ils per- 
sistèrent. Mal leur en prit, 
d’eux, Wm. Kerr, a eu un bras 
cassé, et l’autre des blessures mom- 
dres.

Aux visiteurs—Les ^ no nbreux vi
siteurs qui viennent à Ottawa pen

ne doivent Oscar McDonell,
EPICIER ET MARCHAND DE VINS

une mine
dant les sessions, 
manquer, en débarquant du 
à la gare du chemin de fer du Pa
cifique, ou avant d’y monter, de se 
rendre au magnifique restaurant 
Iroquois, ri tué en face de la gare 
Union. Le sauvage qui sert d’en 
seigne invite tout le monde à en
trer s’y réconfort r. Les vins, li
queurs et bières sont toujours de 
première qualité et servis avec 
promptitude et avec goût. M. G. 
G ration, le propriétaire et M. Paré, 
le gérant, sont toujours attentifs à 
ce que satisfaction soit donnée aux 
patrons de l’etablissement.

pas
train

W. H. Bishop & Cie.

ECARTE 101, Run RT DE AU,
Un chien Cockeri couleur café, 

répondant au nom de u Polio,’ 
portant collier en forme de chaîne 
a ec cadenas. Avertir au No. 7, 
Mackenzie Avenue.

OTTA WA.car un

LES CA N ADIENS de L’OUEST
Ihés une Special te —Deux volumes in 8, de 800 

pages, avec 21 gravures—$3
Avis important aux Dame»

«t’Ottawa et des environs.

MM. D. Chisholm et Cie, ont ré 
du it leurs chapeaux, nuages, man 
teaux, châles, pardessus, au prix 
coûtant, et toutes les autres mar
chandises en magisin réduites de 
dix pour cent, dans le but de vendre 
autant que possible de leurs mar 
chandises d’hiver avant que les 
nouveaux effets du printemps arri
vent. Rappelez-vous de l’adresse : 
Magasin de modes de Lome, 39 rut 
Sparks, la première maison du 
genre en gros et en détail à Ottawa

Hier après-midi, un homme qui 
enlevait la neige sur la boutique de 
carrossier de M. Abbott, rue Wel 
lington, est tombé d’une hauteur 
de trente pieds. Dans sa chute il 
est arrivé sur la tète de M. Miron, 
commis chez M. Gagné, et lui a 
causé une blessure grave.

Ayant souffert du Rhumatisme pendan, 
longtemps, on m a conseillé de faiie l'e 
saie de votre Arnica et liniment d’hu; 
La première application me donna un su 
lagemeut immedia , et maintenant je su; 
capabla d’agir à mes alfaires, grâce à vol- 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. ÜlOKlSON,

218 rue Si. Constant, Mont-eal.
En vente chez C. • ). Uacikk, rue Sussex 

Ottawa.

Véritable spécifique — Comme re
mède pour la bronchite et les rhu
mes, employez la Diphthérine du 
Dr A. Lacerte, le seul véritable 
spécifique contre la diphthérie et 
autres maux de gorge. 50 cents 1: 
bouteille, chez tous les pharma
ciens.

20 février 1883 UN PARALLÈLE: LORDBEA- 

CONSFIELD ET SIR JOHN 

A. MACDONALD—Brochure

la
Bonnes nouvelles pour Hull

üissohition de S’oc'étéJe vendrai mes huîtres d’ici jus 
qu’àprès le carême pour 35 centins 
la pinte. K. D. Seguin,

Bloc. Boulin, rue Principale.
,1La jeunesse—Personne n aime à 

vieillir. Une jeune fille surtout 
voit avec peine les printemps laisser 
tour à tour leur empreinte sur son 
charmant visage. 11 n’y a plus lieu 
à cette douloureuse inquiétude de
puis que la médecine a trouvé, 
dans la u Lotion Persienne,” If- 
secret d’effacer cette empieinte et 
de conserver les charmes de la jeu 
nesse.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
assortiment de vian

Les soussignés annoncent que la société 
Philbert et Archambault, ucintres, tapis
siers et décorateurs, sera dissoute de con
sentement mutuel au premier de février 
prochain.

Tout argent dû à la société devra être 
payé à M. George Philbert.

politique—25 cents.J. Il Alll.lL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER

SOCIETEADRESSE ET CADEAU

Mardi soir, le 29 janvier, 
grand nombre d’amis se réunis
saient chez M. Janvier Soul 1ère

un Le Dr DUHAMEL étant obligé rC faire 
une absence de deux mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W Church, d*Aylmer, jeune méde
cin déjà avantag usinent connu dans 1»- 
district d’ULta» a, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie et la pratique de la profes
sion médicale, jusqu’à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’est pas occupé activement 
de la pratique de sa profession ; mais, dès 
aujourd'hui, on peu requérir ses services 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit. Ils seront en état de répondre à 
l’appel des malades dans la cité de Hull 
et les environs.

La pharmacie va être augmentée consi
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix.
No. 230, rue Principale, Hull

Près du nouveau bureau de poste.

\\m\ irn unis LA VALLÉE DE L’OTTAWApour présenter à Mlle Marie Anne 
Soulière, une magnifique montre 
et chaîne en or accompagnées

Marchand dk

PEINTURE D'AUTOMNE ET D’HIVER moi. cœur et i 
effet vous avie: 
ser, à me rédui 
chine, à faire d 

■ inerte.

—Etude sur ses ressources 

agricoles, forestières, miné

rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de 

50 pages—25 cents.

et de VITRES,
526 RUE SUSSEX

O T T A W A

1 d’une adresse appropriée pour la 
Circonstance et à laquelle made
moiselle Soulière a su répondre 
d’une manière très gracieuse et qui 
lui a valu les applaudissements de 
tous ceux qui étaient présents. Des 
rafraîchissemeuts abondants ont 
été offerts durant la soirée pendant 
laquelle de jolis morceaux de mu
sique furent exécutés avec succès. 
Les amusements se continuèrent 
jusqu’à une 
matin et alors chacun s’en retourna 
emportant le souvenir de cette 
belle soirée.

Le cadeau fut présenté par Mlle 
Albina Aubry et l’adresse lue par 
M. Godfroi Lebel.

CHAPEAUX et CASQUES,trouverez un 
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encourajement 
qu’on lui a accoidé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

est <les p us considérables et comprend 
'iv ites les nouveautés. Mais, aujou 

mon sépulcre, 
session de moi- 
ve ma volonté !

Vous parle ri 
de cet enfant 
acheté ou vol 
sais où ? Non, i 
lève, tous mes 
voltent ; mais 1 
que. Ah! c’es 
parable que y < 
Voilà l’horreur, 
honte, l’épouva 
ment de mv'i 
aujourd’hui, il 
sachiez quelles 
quences de vc 
vais être mère 
tendez-vous, je 
Et il y aic;, ai 
enfant étrange 

1 F que le mien d 
Coulange ! Con 
mère, comprene 

Madame de P 
' 1er ; il ne sortit 

des sons rauque 
C’est superh 

quise avec une 
Ah ! voire amo 
droit de s’appla 
que vous avez I 
mère, le voilà ! 
que je dois avoi 
vive reonnaissi 

Madame de 
davantage. El 
lever les yeux s 

La marquise 
—Vous et i 

convoitiez la f 
lange ; comptan 
marquis et sui 
vous saviez que 
pa= survécu, v 
que cette fortun 

( mains. Aujour 
calculs sont déti

Notre as: oiliment est même trop considé
rable, nous voulons le diminuer enM. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa hou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

VENDANT A M MARCHE.
NOTRE ASSORTIMENT DELivres de comptes—Ayant reçu 

dernièrement un grand lot de livres 
de compte, j’offre de les vendre à 
10 pour cent meilleur marché qu’à 
l’ordinaire. Profitez de ^’occasion 
et venez faire une visite à la librai
rie Canadienne-française.

P. G. Guillaume,
No. 455, rue Sussex.

—Par le temps de variations at
mosphériques que nous avons ac
tuellement les gens feraient bien 
d’avoir chez eux une bouteille de 
Sirop de gomme d’epinette rouge 
de Gray. Ce sirop est une prépa 
ration scientifique et contient en 
solution parfaite de la gomme qui 
suinte de cet arbre. Il n’est rien 
comme ce remède pour guérir le 

En vente chez 
tous les pharmaciens. Prix 25 cts. 
et 50 cts. la bouteille.

heure avancée du CHEMISESLes propriétaires trr uveront 
an grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

lmHull, 3 janvier 1884
de toute description, est le plus c nside- 

rable qui soit eu celle ville.
Nos Prix sont des plus Populaires.

PHILEMON WRIGHT OU 

COLONISATION ET COM

MERCE DE BOIS—Etude

DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UQ Rue Sparks et 569 Rue Sussex,
la17 mars 1883

\ VAhlETK PRESQUTNFINIE DE
COLS,Un Témoin.

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGB DE CORPS, etc.

OTTAWA.
aux fonds de scènes variés, peints 
leilleurs artistes du Canada.

AVIS PUPLIC est donné par le présent 
qu’une demande sera faite au Parlement, i 
sa prochaine session, pour obtenir un actf- 
constitnant la Compagnie du chemin di 
fer de Vaudreuil et Prescott.
LACOSTE, GLOBENSKY, BISAILLON te 

BROS.-'EAÜ, 
Avocats des requérants.

Montréal, 14 novembre 1883.

sur les commencements de 

la' vallée de l’Ottawa et sur 

son commerce de bois.— 

25 cents.

LE DIVORCE Nouve 
par les m

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Port rai te

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$3.00.
Photographies de toutes grandeur», satis 

garantie.
visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140,

569 rue Sussex, coin de la rue 
18 Oct. 1883.

Le fléau du divorce prend de? 
proportions étonnantes aux Lta;s- 

C’est au point qu’il s’esl 
formé récemment à New York une 
ligue qui s’est donnée pour mission 
de le combattre. Comme tous ces 
divorces ont l'eu parmi les protes
tants, c’est parmi ceux-ci que la 
société en question s’est organisée.

On aura une idée de la situation 
par le fait que près de six petits 
divorces ont eu lieu légalement 
pendant l’année 1882 dans le seul 
Etat du Massachusetts. 11 y en a 
eu 314 dans l’Etat voisin, le New- 
Hampsbire, 345 dans le Connecti
cut, 3til dans le Chode Island. 
Dans la ville de New York même 
le chiffre a atteint 400 p aidant 
l’année 1883.

,111s.

277, llliE WELLIütiTiW,

C. Gagné et CieE. Vl ZliMfaction
Une 5 mars, 1883 larhume ou la toux. BIJOUTIER el HOKI.OUKK

No. 336. Bue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOËL ET
DU JOUR DE L’AI

Ann' mix

rue Sparks et 
Rideau.

LE CHEMIN DE FER CANA

DIEN DU PACIFIQUE —

la.1U Juillet 1880Ottawa, ont.,
Cher Monsieur,—J'ai beaucouji de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
le» rhumes, la toux, et toutes les aflections 
■les poumons, soit pour les enfants ou Os 
adultes, •tr j’en ai fait usage pendant dix 
•x lain ma lamille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
la mi he devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte- 

Tout à vous, John Hill.

Est donné par le présent que demande 
sera faite au Parlement du Canada à sa pro
chaine session, par le Très Révérend Joseph 
Thomas Ducamel, évêque d’Ottawa, d’un 
acte constituant la “ corporation épiscopale 
catholique romaine d'Ottawa ” en une cor
poration ayant pouvoir d'acheter des têrrcs 
et d’emprunter de l’argent sur hypothèque 
et po r autres buts, et de donner à la dite 
corporation la propriété de l’Eglise du dit 
diocèse, et de confirmer toutes ventes, hy
pothèques et transper's faits à ou pour la 
corpvration existante, et avec pouvoir d'ac
cepter des présents ou legs et de confirmer 
tous dons, présents ou legs faits à la dite 
corporation et généralement de lui conférer 
les mêmes pouvoirs et et privilèges dont 
jouissent les corporations do c- genre.

O’GARA bt REMON,
Agents pour les requérants.

Daté à Ottawa ce 4me jour de janvier 1884.

Assortime nt complet de Bagues,. 
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

Brochure de 40 pages—25 cts.

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL ge fait à ordre sous le plus cour 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre Waltl

E. TT-ESIITA,
Porte voisine dn VARIETY IIAl !..

1er dec,

82—ARRANGEMENTS D'HIVER—83

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis.........
Arriveé à la Rivière du Loup ..—12 55 p. m, 

Trois Pistoles
Rimoustli......
Campbellton-
Dalhousie.......
Bathurst.......
Newcastle....
Moncton........
Saint Jean.....
HaiilY .......

ra de son usage.

P. C. AWMlIt Avis aux hâtclieis—Je vendrai, 
au prix coûtant, d’ici au mois de 
mars, Vins rouge, blanc et Sherry, 
Brandy, Gin, Old Tom, Rye, en 
caisse et an gallon. Pour vous cou 
vaincre du bon marché, venez nous 
faire une visite.

N. A. Savard, rue Dalhousie.
Toute personne désirant laisser son 

ordre,soit pour pantalon ou babil 
lement, ferait bien de se hâ er 
d’aller à IV b’is . m-iit X - Yor!. 
No. 5z5, i ne ebnsoex, eu ... J i 
Beaudry vient de recevot: de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confectionner un 
habillement complet dans les der
niers goûts pour la modique somme 
de ttO seulement.

AUX CANADIENS-FRANÇAIS 

ÉMIGRÉS—Discours pronon

cé à Lowell, le 4 octobre 1882.

1 ai
TAILLEUR MILITAIRE

OTTAWA

Habillements, une spécialité, au magasin 
militaire de Broadway,

133 rue Sparks, Ottawa.

8.10 a. m. FOURRURES..........  2 05 p. m.
.........  3.49 p. m.

........... 8.35 p. m.

....... .. 9 15 p. m.
...........11.17 p. m.
......... 1 .’.52 p. m.

....... 4.00 a. m.
.......... 7.30 a m.
..........12.45 a. m
à “ la Courbe

do
do
do
do Le public d'Ottawa et de ses environs es 

invité à venir examiner notre assortimen 
contenant ce qu’il v a de plus nouveau e 
de plus élégant en fait de

16 j. 2mdo
do■Les messieurs désirant avoir un habille

ment complet devraient rendre une visite au 
magasiu militaire Broadway où les étoffes 
dans les rncilli
reçue».

do ISSdooadway ou les étoffes 
meilleurs goûts viennent d’être

P. C.5AUCLAIR,;Prop.
133, rue Sparks.

Première qualité de draps noirs anglais 
venant d’être reçus au magasin milita.re 
Broadway. Ces draps seront spécinlem 
pour habits de cérémonies et la meilh 
place pour les avoir est chez^ ^ ^

133, rue Sparks.

MAN T.4UX tTrD“LMA3<:,do On peut se procurer ces 

publications en faisant parvenir 

le prix an bureau du Canada

Est donné par le présent que dema 
ra laite au parlement du Canada à sa pro
chaine session par le Révérend Narcisse 
Zépbyrin Lorrain, évêque de Cythère et vi
caire apostolique .e Pomiac, d’un acte 
constituant la “Corporation épiscopale ch. 
tholique romaine du vicariat aposto ique de 
Pontiac ” en une corporation ayant pouvoir 
d’ache'er des terres et d’empr n ter de l’ar
gent sur hopothôque et pour autres buts, et, 
ue donner à la dite corporation la propriété 
de l'Kgliai- du dit diocese, et de confirmer 
toutes, ventes, hypothèques « t transports 
faits à ou par la corporation existante, et 
avec pouvoir d’accepter des présents ou legs 
et de confirmer tous dons, présents ou legs 
faits à la dite corporation, et généralement 
de lui conférer les mêmes pouvoirs et privi
lèges dont jouissent les corporations de ce 
genre.

des Chaudière ” avec lé train du Grand- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se '■accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Gram 
IYotc à 9.23 p. m., restent à Campbelltor 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se remi 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend n 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement con 
cernant le fret et les passagers, s’adresser!

R. C. W. MacCUAIG

eu Scaisain et doublés eu fourrures, pou 
dames.

nitures de fourr res, 
Casques et

lité de 
Manchons, Gants, 
mitaines.

Le plus 
Ottawa, da 
du ch

ic spécia 
chons, (

Un gar
Cl.!apeaux,

sortiment qui 
il ou n’a que

espérances sont 
millions vous 
vos machinatio 
reste-t-il ? F ;gt 
regardez...Que r 
me !

rà, dans lequel 
oix. Les prix

’a que l’embarras 
toujours les plus

bas, chez

H. L. COTEPIANOS 11EINTZMAN, 
carrés et droits, 

ORGUES-HARMONIUMS 
Bell et Karn,

Tabourets, Couverts de Pianos, 
En vente chez

Habillements et pardessus d’hiver de pre
mière qualilé, vendus à 10 pour cent de 
moins que les plus bas prix ordinaires au 
magasin militaire Broadway, 133, rue Sparks
Ottawa.

Le visage de 
avait pris une i 
hle, son regard 

Madame de Pi 
per nn sourd gé 
elle se redressa 
sa fille comme 
Mais elle se reje

128, Rue Rideau
Sept. 188 la

AVIS PUBLICWorkman, Bush et Cie, 
158. rue Sparks. 

—Sirop du Dr Coderre pour sou 
lage, Us douleurs des jeunes en 
fauta—25c. par bouteille.

habitsTde 
Broadway,

P. O. AU LAIR, propriétaire.
138, RUE bPARKS, OTTAWA 

17 jan. 83. 1 an.

des pour 
militaire

Donnez vos comman 
cérémonie au n agasin mili 
et le moins cher de la ville.

Est par le présent donné que je ne serai res
ponsable (l’aucune dette contractée en mon 
nom sans un écrit de ma main.

AUGUSTIN MARCOTTE. 
Saint-André Arelî. 15 janvier 1884. 2a

O’GARA bt REMON, 
Agents pour les requérant».

!
D. POTTINGER,

Sunn ten fiant généra., 
Ottawa. 19 Dec 1882

Daté à Ottawa ce 4e jour de janvier 1884.
la 16jan.

:

iïrir- liiiiÉrf&if,
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VÉRITABLE ELIXIR * B" SUILLIE Ê
TONIQUE ANTI-GLAIREUX & ANTI-BILIEUX

Préparé par QAQE3, Pharmacien, seul Propriétaire
9. Rue de Grcnelle-Salnt-Germain, PARIS ?

T,'Éli.rf r rte <itlitti*1, préparé p-v 
efficaces, In» plus utiles, les plus l'conomiqu 
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EXPOSITION de PARIS IP7S
HORS OONCOCIU AWHOLr.»",: CURATIVE.

Ae-eSTIME
IPar la pouds a du
y Dr ClélL’y

NI-miïJRD IN

Every Family.e;
Dépositaires à Québec : Dr Ed. MORi U A G". AN ELEGANT AND RB 

VKESH1NG FRUIT LOZ- 
^ENGE for COiihliimtion.

cS^i i *"ïndiipoKltltîn, &c.C °
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QUAND
Magasin de Meubles

DE

L. GRlTVON,

WP

fr lAdi
W like it.
Price, SO mate. Large boxe», 60 oente,
BY A1.Î DRUGGISTS.Entrepreneur Meublier, Menuisier,

No. 530, Rue SUSS, X, Ottawa
Sirop des Enfants du Dr Goderre

Oe sirop est prôna 
rôe avec l'approba
tion dos professeurs 
del’E oie de Méde
cine de Ühirui« 

J gie de Montréal, 
ï F ultô de Môdecie 
|p» de l'Université 
•du Collège Victo*

«RT-yr-i. rem ria-
r .4 Le sirop des eni
MSaSJ ////// jJnfàSw fHnLd e8t supêrieui 
Tlùr K--*- '[t à toutes les préjta»

rations calmantes 
oflertes aux môiti 

pour conserver la santé de leuii 
; il peut être donné avec la plis 

grande confiante aux enfants dans les cat 
suivants: Coliqtv. IMarrhéc, UyssentoriG 
Dentition douloiirouse, insomnie, Toux.

SlBOP »ü Du Qodkrub et

M. GRATTON est toujours heureux d’en 
treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons (Üki' v- '-
Meubles de toutes sortes pour, Cham

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger. w

A*
bœ&‘

Le tout exécuté av des ouvriersec soin, par 
jétents, et à

DES PRIX 1RES MODÉRÉS.
1er Oct. 1883 la

JOS. SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres

«S- 263 et 261 -et
RUE DALHOUNIK, 

OTTAWA,
A Vétablissement le plus grand el le 

plus complet de la province 
(T Ontario.

de famille 
enfants

CoRhume, Coqueluche,
Demandez In 

n’en achetez point d’autre.
En vente par tonl le Canada et lesîEtati 

Unis
PRIX, 25 Cl*. LA BOUTEILLE,

Seul propriétaire,
B, K. MuGALE, Chimiste.

Montrés»Le seul établissement de ce 
da :s la ville où

genre
vous pouvez vous 

procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
tes au moins DEUX HEURES 
t le départ du train ou du ba

teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
ur 1 usage des demandes, 

^adn sser chez M. 
le jour.

1883. la.

SPRUCINE
meilleures prepa

ration offertes jusqu ic; 
au public, pour le soulage 

F nunt immédiat et la gL. - 
ç. tison do lu Toux, du Rhum*, 
** de la tironcliite, de I'&: - 

vouement, de la Croupi e 
W M (^(‘ loulca b-d maladies de a 

Gorge et des Poumons.
A vendre partout à 25 " et 

50c la ' outcille.
Mc G A LE, Chimistr , 

Montré l

Une des

mengagé poi 
ÿatr On peut s 

Senécal la mit comme
►g

B. K.

8

AVIS AUX ENTREPRENEURS LA SANTE TO DEVOIR!
LA HIALziMK Ui\ CRH1K !DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres

sées au soussigné et endossées: “ Soumis
sions cour les travaux de Cobu'irg,” seront 
reçues jusqu'au MARDI, 6 Févri -r prochain 
inclusivement, pour la construction d un 
nouveau prolongement ù la jetée de-1 est, 
hâvre de Cobourg, lac Ontario, suivant les 
I lans et devis imprimés, que Von peut obte 
nir et examiner au bureau du “ Town 
Trust," Cobourg.

Les entrepreneurs devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
strictement conformes aux formules impri
mées et signées par les soumissionnaires 
mêmes

Chaque soumission doit être accompagnée 
d'un cheque accepté fait payable à I'o dre 
de l’honorable Ministre des Travaux Pu
blics, égal à cinq pour cent du prix de la 

umission; et ce chèqi e sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer la con
trat lorsqu'il en sera requis, ou s’il ne com
plète pas l’ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis
sions n’auront pas été acceptées.

Le département ne sera pas tenu d’accep
ter la oins basse ni aucune des soumissions.

Par ordre.

----- DU-----

Dr. BAXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAL

le CONTEE LÀ

•jftpepMie, Perle «l’Appelit, 
iii«l«Ke*lioii, C’oiiiilipatloii 

Habituelle, ASai «le Tele 
ele., etc., etc.

D

PRIX, 2ô et*, lu BOUTEILLE.
Vendu partout, et par C. 0. DAC1ER, 

Ottnwa.
F. H. ENNIS,

Secrétaire.

?&Uc-}Ministère des Travaux 
Ottawa, 18 Janv. 15 mal 1883. lan

Carnaval d’Hiver a Montrealen arrière sous le regard flam- 
boyant de la marquise. Elle 
poussa un cri de terreur ; et sans 
avoir prononcé un seul mot, 
frémissante, affolée, elle s’élança 
hors de la chambre.

La marquise se laissa tomber 
sur un siège.

—Mon Dieu, murmura-t-elle, 
si je suis trop dure pour ma mè
re, pardonnez-moi !

CHAS DESJARDINSFETJILiLETOlT
Des milliers et des milliers d'étrangers 

ne manqueront pas de se rendre à Mont
réal au commencement du mois prochain 
pour être témoins des belles Côtes du Car- 
naval de 84. La plus grande attraction ne 
sera cértainement pas ni le palais de glace, 
ni les courses etc., mais bien plutôt la 
grande installation de pelleteries de toutes 
sortes au magasin de Chs Desja 
En effet rien n'a été épargné pouç attirer 
l'attention des étrangers. On y verra ex
posées avec un goût parfait les fourrures de 
toutes les parties du morde, telles que 
Seal, loutre de mer, loutre du Nord, mou
ton de Perse, hermine, alaska, aslracan, 
bokhara, écureuil gris, renard argenté, ro
bes de buffle, bœuf musqué (musk ox), 
chèvres grises, noires et b anches, ours, 

Les capots et manteaux se comptant 
encore par centaines, les casques et les 
manchons par milliers. Il y a du choix 
plus que jamais ; et les prix sont bas, plus 
bas qu’ils n’ont jamais été : aussi c'est le 

ps d’aceeter des pelleteries, et si vous 
lez avoir un bel article, un article de

No. 7 RUE ELIGIN,FAUTE ET CRIME OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
rdins et Cie.TROISIEME PARTIE

W
tSuite\

Madame de I’erny essaya «ne 
protestation.

Laissez-moi parler, lui dit la 
jeune femme d’un ton impéiieux; 
il est inutile de souiller votre 
bouche par de nouveaux men
songes. Oui, mon mariage a 
pour but votre unique intérêt, 
il a été le résultat d’un de vos 
monstrueux calculs.

Je le répète, je n’étais entre 
vos mains qn’un instrument un 
moyen Du reste, dans vos cal
culs, mon bonheur n’a jamais 
compté pour quelque chose. 
Mon bonheur ! est-ce que \ ous y 
avez seulement pensé '! Mais M. 
de Coulange m’aimait sincère- 

. ment, lui ; je ne tardai pas à dé
couvrir qu’il possédait les plus 
belles qualités ; il méritait tou
te mou affection ; à mon tour je 
l’aimai. Alors, je connus une 
étrange douleur, en m’aperce- 

- vaut avec stupéfaction que ma 
mère était jalouse de mon bon
heur.

Oh ! fit madame de Perny.
Oui, répliqua la marquise avec 

force, vous étiez jalouse de mon 
bonheur et pour le détruire vous 
avez tout fait. Vous cherchez à 
troubler ma tranquillité, en je
tant le trouble et l’inquiétude 
dans mon cœur, en y faisant 
naître la défiance ; pour m’éloi
gner de mon mari, pour élever 
une barrière entre nous, vous 
faisiez surgir devant moi je ne 
sais pas p) us qtv ' : sombres fan
tômes du passe. Eh bien, tout 
cela était encore un calcul Vous 
vouliez tenir dans vos main»

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

Jm Citizens, DE MONTRÉAL, 
La tfbrt/ier», Go. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

Capital et Ictif Réunis
au delà de

8@u $40,000,000

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

III
RUS APRES LA MERE, LE FRERE do

doEn rentrant chez elle, mada
me de Perny tomba dans une 
violence attaque de nerfs.

On avertit Sosthène, qui ac
courut près d’elle.

On dut se passer-du secours 
du docteur Oendron. Il était 
sorti dès le matin avec le mar
quis pour faire une excursion 
dans les environs de Coulange.

Pendant près d’une heure, ma
dame de Perny fut en proie à 
d’affreuses convulsions. Enfin, 
elle parvint à se calmer Son 
premier soin fut de renvoyer sa 
temme de chambre, afin de se 
taouver seule avec son fils.

—Comment vous trouvez- 
vous maintenant ? lui demanda 
Sosthène.

—Mieux. Ce ne sera rien. C’est 
le contre-coup d’une grande émo
tion.

DE

choix et à grand marché allez chez
CHS. DESIARDINSet Cie ,

11

637, rue Ste-Catherine, Montréal, 
à l’enseigne des 3 ( hevreux.I ACTIONS de Banques et de Compagnies 

incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.I

tXK CURE ETONNANTE __ EMPRUNTS négociés pour Particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es 11 Eglises a des condition-* 

d'intérêt
Je, aousignô, déclare avoir perdu complè

tement la < nevelure il y * deux ans. Pen
dant t es deux ans, j’ai essayé tous les remè
des possihl-fs, mais sans succès. En voyant 
l’anr.onco de la “Valeria” dans la “Miner
ve,” j'ens >a cnriosité de m’on servir

J’cn achetai ane boite chez MM. Lavio- 
lette 3t Nîlson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C'est M. Laviolette lui-même qui 
me 1 a vendue, et il pourra attester que j’é
tais alors--il y a environ six mois—complè
tement chauve. Je me suis servi d’une seule 
boite et elle a suffi à me rendre ma cheve
lure d’autrefois, un peu plus claire cepen
dant. 1-8 cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui nie connaissent sont comme moi 
émei veillés du résultat.

Je sais gardien de la barrière de la Côte 
Saint Antoine, et je serai heureux de don
ner la preuve ae tous les faits que je 
d’attester \ tous ceux qui voudront s 
seigner. Je donne ce certificat d 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’auteur de cette merveil
leuse découverte.

très
avantageuses. Taux réduits :

ARGENT placé sur garanties (’e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à corresp ndre av te

M. Chas Desiardins-
Rloek «le l’iiôtei Rusnell, rue 

Sparkw, Ottawa.

ENS de L’OUEST

urnes in 8, de 800 

21 gravures—$3
de Commerce et Droits d’AuteurMarques i 

egistrés. 
1er déc.—Que vous est-il donc arri- Ianvé?

J. A. IMMUN VILLE,
BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

—J’ai eu avec Mathilde une 
scène épouvantable.

— A propos de quoi ?
—Je ne te répéter ii pas ce 

qu’elle m'a dit, des injures, des 
choses horribles !

—Quoi, Mathilde a osé.
—Elle est devenue une véri

table tigresse.
—Mais ce n’est pas croyable, 

ma mère.
—Ta sœur n’est plus la même 

femme, te dis-je en vingt-qua
tre heures, elle s’est transformée.

—Je ne comprends pas;
—Tu vas comprendre ; D’a

bord elle m’a signifié qu’t lie ne 
voulait plus nous avoir près 
d’elie ; tu entends, Sostnène, elle 
nous chasse !

—Allons donc, c’est impossi-

ÈLE : LORD BEA- 

I) ET SIR JOHN 

NA LD—Brochure
PIERRE DAME.

A toujours à son Etal an 
complot de

Viandes de premier Choix.
assortimentMontré» 1, 23 Juillet 1883.

Qf&En vente chee C. O. Daciei, 
pharmacien, rue Sussex, Ottawa.

I
U

25 cents.
Telles que BŒUF,

MOUTON,AU CLERGE VEAU
AGNEAU,

LARD SALE,
LARD FRAIS, SAÜCLSSES, etc., etc.,
A lies prix gui défunt toute rompe 

lition.
gfegTUne visite est sollicitée.

0TTAW1 fLVil\G WORKS
DE L'OTTAWA Toute espèces d'ornement» d’église, tels que 

VASES,
moi. cœur et ma pensée ; et, en 

* effet vous aviez réu:si à me bri
ser, à me réduire à l’état de ma
chine, à faire de moi une chose

Ottawa, 28 mars 1883ir ses ressources 

forestières, miné- 

chemins de fer, 

etc—Brochure de 

55 cents.

CALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS, 

Et autres ornements d’autels.

PAUL T. C. DUMAIS,
Arpenteur de la Puissance et de la 

Province de Québec
■R inerte.

Mais, aujourd’hui, je sors de 
mon sépulcre, je reprends pos
session de moi-même, je retrou
ve ma volonté !

Vous parlerai-je maintenant 
de cet enfant que vous avez 
acheté ou volé, ramassé je ne 
sais où ? Non, mon cœur se sou
lève, tous mes sentiments se ré
voltent ; mais la force me man
que. Ah ! c’est là le mal irré
parable que •vous avez lait.......
Voilà l’horreur, voilà la grande 
honte, l’épouvante, voilà le tour
ment de m , v'e !... Eh bien, dès 
aujourd’hui, il faut que vous 
sachiez quelles sont les consé 
quences de votre infamie. Je 
vais être mère réellement, en
tendez-vous, je vais être mère. 
Et il y aic;, aine par vous, un 
enfant étranger qui se-a plus 

î t que le mien dans la maison de 
Coulange ! Comprenez-vous, ma 
mère, comprenez-vous V

Madame de Perny voulut par- 
' 1er ; il ne sortit de sa garge que 

des sons rauques, inarticulés.
C’est superb j, reprit la mar

quise avec une ironie mordante. 
Ah ! votre amour maternel ale 
droit de s’applaudir 
que vous avez fait pour moi, ma
mère, le voilà !.......N’est-ce pas
que je dois avoir pour vous une 
vive reconnaissance ?

Madame de Perny se courba 
davantage. Elle n'osait plus 
lever les yeux sur sa fille.

La marquise poursuivit :
—Vous el mon frè e, vous 

convoitiez la fortune des Cou
lange ; comptant sur la mort du 
marquis et sur la mienne, car 
vous saviez que je ne lui aurais 
pas survécu, vous croyez déjà 
que cette fortune était dans vos 

[ mains. Aujourd’hui, tous vos 
calculs sont détruits, routes vos 
espérances sont anéanties. Les 
millions vous échappent. De 
vos machinations infâmes, que 
reste-t-il ? F ’gardez, ma mère, 
regardez...Que reste-t-il? Le cri
me !

Explorations et arpentages faits à la de
mande des propriétaires de limites, de 
fermes et de terrains miniers, ainsi que 
plans et journal d’arpentage (Field Books).

Bureau : 23 rue de l’Eglise, Ottawa.

ble !
—Après l’avoir vue et enten

due, je ne peux même pas sup
poser qu’elle reviendra sur sa 
résolution.

—Eh bien ! c’est ce que nous 
verrons. Heureusement le mar
quis est là.

Madame de Perny secoua la

Poudres de Condition d'Alexander
HOULES POUR les ROO VONS

Calices et Ciboires dt.rês au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. QARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

BT AU'* SES

U B HKCINESCELBHRESWRIGHT OU 

lTION ET COM- 

DE BOIS—Etude

tête. POUR LES

—Le marquis fera ce que sa 
femme voudra, dit-elle.

—Non, Mathilde n’osera ja
mais.

—Elle est capable aujourd’hui 
d’oser plus encore.

—Ma;s vous êtes sa mère, je 
suis son frère !

—Oui, mais elle ne nous aime

Chevauxla.
Agent a Ottawa :—C. STRATTON#

loins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 
VIS.—Les médecines ci-dessus, cék 

b res dans tout le Canada pour leui 
efficacité -te se trouvent que chez M. (; 
STHATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les 'onlrefaçons.

Le ptusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, L’AS 7# 
ME, LA BRONCHITE, UEXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant el tonique. Su
périeure à n'^mporle quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nelte rouge—-sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour 
médecine.

mmencements de 

e l’Ottawa et sur
X

îerce de bois.—
T. ALEXANDER

0 Nov 1882 tapas.
Pilules de Noix Longues ComposéesEh, je le sais bien !

Il y a des choses que je lui 
avait cachées ; comment les a-t- 
elle apprises ? Je n’en sais rien. 
Elle se souvient, elle n’oubliera 
pas et elle ne pardonnera ja
mais. Va, pour qu’elle n’ait 
pas craint de se révolter contre 
moi, il faut qu’elle soit bien ré
solue à aller jusqu’au bout. Je 
ne la connaissais pas encore ; 
tout à l’heure elle m’a montrée 
ce qu’elle est. Veux-tu que je 
te dise la vérité ? Eh bien, elle 
m’a fait peur et j’ai tremblé de 
vaut elle !

—Est-ce qu’elle vous a mena
cée de tout révéler au marquis ? 
demanda Sosthène en palis
sant.

Non, je ne crois même pas 
qu’elle en ait la pensée ; elle sait 
les conséquences terribles qui en 
résulteraient ; mais je te le dis 
Sosthène, et tu peux me croire, 
elle est dans un tel état de su
rexcitation qu'il serait dange
reux seulement d’essayer de lut
ter contre elle.

—Ainsi,dit.ild’une voix sour
de, voilà ou nous en sommes 
après tout ce que nous avons 
fait ?

—Nous ne pouvions pas pré
voir que le marquis reviendrait 
à la santé, après avoir été con
damné par tous les médecins, 
par ton ami Ernest Oendron lui- 
même.
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Tout le 
monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
épineltes el 
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prépara
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gomme ne 
se sépare 
'amais el 
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SIROP * MICAIÎ"e 40 pages—25 cts. n'i
voilà ce DE malaises causés pai 

ment de l’estomac.
Ges pilules sont fortement recommandet 

comme étant un des plus sûrs et des plu 
caces remèdes contre les maladies ph> 

haut mentionnées. Elles ne contienneu 
>as de mercure ni aucune de ses prépara- 
ions. Tout en étant un puissant rmrgati* 

pouvant être administre dans n’imporii 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient o 
rendre préjudiciables à la santé des enfant 
on des personnes figées. Les Pilules r» 
Noix Lo .ocsa Composées, de MoGale, sor.i 
préparées avec soin, avec nn extrait con
centré, tiré de la noix longue et combine 
avec d’autres principes végétaux, de ma
nière à les placer au premier rang nam i 
tontes les pilules stomachiques jusqu’à pri
sent offertes au public.

B. E McGALR, Chimiste.
Montrés -,

ladies des 
poumons.

En France 
les méde
cins en
voient rè- 
g u lière- 
menl leurs 
patient s 
pris de 
phtisie 
dans tes fo
rêts de pin»

prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour
geons d’é- 
pmetle

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite. el son effet pour ains idire 
jdscihque dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 els. la bouleile.

Les mois “ Sirop de gomm- d'épmetle 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
el étiquettes sont aussi enreqislrées.

KERRY WATSON Sc CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

bal-
GOMME

HENS-FRANÇAIS 

!—Discours pronon- 

11, le 4 octobre 1882.

IPP1NETTE

ROUGE

DE

GRAY.ut se procurer ces 

en faisant parvenir 

ireau du Canada

Pour les meilleures ferronneries & bon mar
ché, allez cnez.

mcdovgall &cuzner
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la
GROSSE TAKRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

Le visage de la jeune femme 
avait pris une expression terri
ble, son regard était fulgurant.

Madame de Perny laissaéchap- 
per un sourd gémissement. Puis 
elle se redressa et fit un pas vers 
sa fille comme pour l’implorer. 
Mais elle se rejeta brusquement

CHAUDIERES, OTTAWA.
Bt 1 MATTAWA, P.Q.

(J suivrt.) MCDOUGALL t CUZNER.
••t. 1MI fl Mtobn lot. 1.

■S- LE CANADA, 31 Janvier 1884
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Grande Vente à Sacrifice
------- DE---------

VAISSELLE
FT VERRERIE

Tout doit etre vendu au i»rix coûtant afin de faire place 
pour le* nouvel les niarcliand ise* du print ciiism qui nous 
viennent «l’Europe.

C. S. SHAW «fc Cie.,
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 188-1

F^4.

Chemin lie Fer Canadien du Pacifique
»I VISION 1»E L’EST.

L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

CHEMIN DE PI R

“ffllIArWIffl!”
’ il igne Courte LA

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Ht tous les points i l’est.

C II A N (1E M K NT D’HEURE.

ENTRE

OTTAWA A MONTREAL
triangeiiieiitH d’iiiver, eom- 
îneufiaut Lundi, 34 lîec. 18S.*i.

Les trains circulent d’après F échelle 
d’heures suivante (3 minute 
sur l’heure d’Ottawa.

s en avance

CONVOIS a PASSAGERS^?n II Tous I os JoursTABLKÀÜ DES HR8.

CHARS PULLMAN.a.m.
Laisse Ottawa. 8 15 Raccordement à la gare Bonnvenlure, de Mont

real, a - ce le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trn ns du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Pr vinces maritimes, ot aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

fia12 ™5Arr. à Montréal...
7 ôoLaisse Montréal. 8

P-
1130Arrive à Ottawa. 12

A partir 
oulerontc
Partant

4.50 11.111.

du lundi 
ommo su

19, Nov. 1883, les trains oir- 
it-LES CELEBltKS CllARS PALAIS d'Ottawa. Montréal.

CALUMET. LACHINEEi CA ILLOM
Trois des plus riches chavs <ti Am rique, 

soul ait ch'*s aux t< a iris de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

do
8.4

M «mlréal.I»r*t
12.20 jj.iii.
8.00 |>.in.

is à passagers se rendtnt direo- , 
tvrnent à .Montréal, s .ns changement do chars A 
ni ue locomotive et indépond minent de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toionto et tontes les 
stations intermédiaires qui arr.ve à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot
tawa it 4.50 p.m. se raccorde ù la Station 
Bonavtnture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.10- 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivet 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m., 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

train se raccorde à Nashua 
trains pour Worcester, Providence et 

oints sur le N. V. & N. E. R. R’s.
partant de Montréal à 8.45 du 

se raccorde avec l’express do nuit 
t de Boston et New-York via Spring- 

, quittant Boston vià Lowell à 7.00 p.m., 
ITchburg à 6.00 p.m. et New-York à 

J p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

4.*30

1 les convoi 
t àEn connection ù Mon!réal avec les trains 

de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jea.i. Boston, et tous le? 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Les trains pour L'OUEST quitteront Ott iwa
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m—Train express direct pour Perth 
Brockville, Toronto, IMroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest vid chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest vid 
U & B. R R.

12 20 p.m—Express pour Pembroke, No-th 
Bay et lous les points du 
haut Ottawa, se reliant à North 
Bay avic le train mixte de 
Sudbury et de toutes les sta-' 
lions intermédiaires.

4.20 p.m.—Trains express de l'après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem
broke et tout s les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carlelon avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tran express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pou" Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest vid G. T. H.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations loncernanl 
les passagers, s’adresse*- au bureau des 
billets.

Ce avec les

‘Te

matin
field

vid
4.30

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les nnssng rs pour le Sud ct.l’est changent do 
chars à la gare Jîonaventure A A’ontréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepassag r ait A s’en occuper, 
j Le. bagage est chéqué pour n’importe quel on-

1 es billets et tout autre renseignement peu
vent êt- e obtenus aux bureaux du Grand Troue, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
d'après l’heure du 75ème méridien 

e de trois minutes aveclaquelle c 
l’heure d’

en avanc 
Ottawa.

D. C. LINSLEY,
Gérant

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 19 Nov. 1883.peur 3<t RUE ELtitN. -lWa
GEO. XV. HIBBARD, 

Assislant-Agent-Génèral des Passager.
ARCHER BAKER

Snririiendanf-gènéra I

lan.

Aux Inventeurs 
J. Goursolle & Cie.,
Solliciteurs de Brevets (TInventif» 

Dessins de Fabrique, Marqua 
de Commerce et de Bois

W. G. VANHORN E,
Administra lenr-géuérn1.

UTILES s AGRÉABLES
Présents de Hoèl !

CHOISISSEZ

Agences et Correspondants aux Etait • 
Unis, eu Angleterre et eu Prance.

J. COÜKSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria, 

V is-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

Un Set de Chambre Un fauteuil.
à coucher.

Un buffet.
Une bibliothèque 
Meubles pour sal 
Table de centre.
Une berceuse 
Une table de passage. Une 
Un bureau à toilette, bal 
Un miroir.
Un canapé 
Une ottomai 
Un petit b 

les pieds

Une étagère.
Un porte gaz 
Une corniche. 
Une jatdinière. 
Un banc à piano. 
Un fauteuil.

B. P —Boite 68. 
24 Fév 1883

111101 1111 DU W -berceuse pour

chaise pour bu-

Un garde robe.
Un pupitre.
Un secrétaire 

Un

Une 1>E PARIS
Ce célèti^ remède guérit la' dyspepsie 

les dé'angements d’estomac, ïos indiges 
lions, les vents, la bile, l’engorgement du 
loie, la constipât on et les coliques.

Il régularise l’action de l’estomac e^de 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillérée à d-ssert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique connu.

Pris à la dose d’un verre à vin le. 
matin à jeun, c’est un purgatif sùr e 
agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
malaise et sans douleur, et qui n’emiAche 
pas de vaquer aux occupations ordinaires.

En vente chez tous les droguistes.
Dépôts en gros à Montreal :

MM.HYMAV, SONS à Go.
MM. KERRY, WATSON à Co.
MM. L. SUGDEN, EVANS à Go1

20 nov. 1882—la.

anc pour
d* xlame

UnUnUn
Ob 1 père Noël, mettez 

et venez vo r vous même
, un double attelage

MAGASIN PAL IS DE MEUBLES.
38 KUE KIIIEAU.

JACOB EHRITT
27 octobre 1883 la

—Faites l’essai «e la. VALE
RIA. C’est la meilleure poin 
made contre la chute de*- 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. RACIER 
Pharmacien, rue Sussex.

maison a vendre

Une maison en bois, contenant onze 
chambres et divisée en deux logements avec 
grand jardin, hangar et terrain spacieux, 
numéio 592 et 694, rue St. Patrice, Ottawa. 
Bonnes conditions.

La Compagnie «lu Chemin 
«le Fer

Canadien du
du Secrétaire. 
11 Janvier 1884.

f Bureau 
l Montréal,

Le dividende semi-annuel sur le capital-ac
tions de la compagnie, au taux de trois pour 
cent par année, garanti par l’arrangement 
intervenu avec le gouvernement au Ca
nada, et un dividende-intérêt semi-annuel 
suplémentaire, au taux de deux pour cent 
par année^ déclaré par cette compagnie{ for
mant conjointement un dividende semi 
nuel surle dit capital-actions au taux de

Cinq pour cent par année
SERONT PAYÉS LE

LUNDI, 18 FÉVRIER 1834
aux actionnaires inscrits à cette date.

Des mandats pour la valeur de ce divi
dende, payables a la succursale de la Banque 
de Montreal, 59 Wall street, New-York, se
ront livrés le et après le 18 février, au bu
reau des agents de la compagnie, MM. J. 
Kennedy. Tod & Cie, 63 William street, 
New-York, aux ac’iounairea inscrits comme 
résidents aux Etats-Unis et en Canada. 
Tous les autres mandats seront livrés, à la 
même date, au bureau de MM. Morton, Rose 
a Cie, Bartholomew Lane, Londres, Angle-

Les livr 
seront ferm
26 janvier, et seront rôouve 
a. m. le samedi 23 février 1884 

Par ordre des directeurs,

es de transfert de la compagnie 
nés à trois heures p.nn, le samedi

10 heures

CHARLES DRINKWATER.
Secrétaire.

DECOUVERTE IMPORTANTE

DIPHTHERIA
ANiTI-DlPHTOERITlQliE

Spécifique contre la Diphthcrie et au
tres maux de gi rge, guérissant 

Consomvsion, Bronchites et 
Rhumes.

LA DIPHTIILKIL VAINCUE !
Aux ravages de cette maladie^ terrible et 

réputée incurable, ou a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L'expérience de plus 
le dix années de succès constants, et des 

centaines de certificats adressés àl’inv- 
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité v.aiment éton-

dee ce remède, 
té et préparé par le 

Docteur N. LACERTE. 
Lévis, P. Q.

AMERS GA dADIENS
TBESORDES DYPEPTIQÜE5
ireparés aussi par le même, en 
es pharmaciens et en dépôt chez

ELZEAR ALARIE,
71 Rue Bolton, Ottawa

vente chez

4 janvier 1884 6m.

A. PHILIPPE E. VAN ET, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUREAU :

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883. la

Chemin de fer du Nord
v".

A PARTIR DE

LUNDI, 27 Septembre 1883
Les trains eirvu’eronl comme su t :

ExprèsMalle.Mixte.

Départ de 
Montréal pour
Québec....... .

Arrivée à. Què
3.00 p.m 10.00p. 

9.50 p.m 6.30 a
Départ de 
Québec pov
Montréal.....

Arrivée à 
Montréal... . 

Depart de 
Montréal po 
St. Felix 1
Valois..........

Arrivée à S. 
Félix de Va 
lois...

Départ 
dix de Valois 

jiour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal..... ..

9.15 a.m 10.00p. 

4 05 p.m 6.30 a

5.15 p.m

8.20 p.m
ïlë"sï

5.00 a m

8.50 a.m

BZL- Sur tous les Trains pour Passa 
il y ae des magnifiques Chars-Palais et •-> 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains- 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mon- 
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d'après l’heure • 
Montréal.

En connection avec le ch- min de fer t 
Grand Tronc et le chemin de fer Canad.' 
Atlantic

BUREAU GENER AL: Québec.
BUREAU DES BILLETS: Nos. 14 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windsn» 
Montréal.

QUEBEC : Vis-A-vis l’hôtel Saint-Loi • 
A. DAVIS,

Surintendam
1er Déc ’882 t.

N’OUBLIEZ PaS LECUEILLETTES DU REPORTER

Une mascarade auia lieu au 
pavillon royal, lundi prochain.

Le club de raquettes “ Le Cana
dien ” a fait une sortie, hier soir.

Il y aura réunion du club de 
aquettes *• Frontenac,” ce soir.

Il y aura des courses au pa c 
Lansdowne, demain après-midi.

1 msieurs lampes ont été trouvées 
éteintes dans différents quartiers 
de la ville, t elle semaine.

Plusieurs comités civiques se 
sont réunis, hier soir, à l’hôM de 
ville.

L'inspec eur des licences, M. 
O’Reilly, est à la poursuite de 
plusieurs personnes qui vendent de 
a boisson sans licence.
i Le salon de barbier de M. N. 

Au dette, à la chambre des commu
nes, est maintenant sur un pied qui 
ne laisse rien à désirer aux mes
sieurs qui lui accorderont leur 
patronage.

INSTITUT CANADIEN

SEMAINE DU 28JANVIER 1884
Deux phénomènes Musicaux—CHARLES 

K. FRENCH et Dlle ALICE CLARK.
Première semaine de deux comédiens et 

artistes de renom CROSBY ctCULHANE.
WEBER & FIELDS-Uomédieiis Allemands.
Mlle SAN JUAN—La perle des cantatrices.
La représentation -e terminera par une 

pièce extra-comique intitulée : UN SUJET 
ANIME, par Crosby, Culhane et Rot inson

La représentation est sous l’habile direction 
du PROFESSEUR ROBINSON.

REPRESENTATION :
Dans 1’,. pres-mhii a 2.30 hrs, 

Le soir a 8 heures.

Admissio-, 10 C. nts. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

30 nov.

CHEMINS DE FER DU

IMS HE 11 HI Itlli !

Grand TroncLu Valeria continue d’obérer des cures 
étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chute des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publiés, vieul 
d'ôire expédié à MM. i aviolelte et Nclso , 
harmaciens de Montréal, et agents en gros 

de cette préparation. 11 est de M Girouaid, 
• x-député de Kent, Nouveau.Brunswick. 
Le voici. IWkokmaTIMBouctouche, N.B., 4 janvier 1884.
MM. Laviolette et Nelson, 

Pharmaciens Du 4 au 9 Février
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’enroyei 
12 boites de la Valeria. J’en ai fait 
d’une boite et le résultat a été tel que 
cheveux sont repoussés très épais 
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
douuerai volontiers un certificat en faveur 
de la Vai

usage

Plu

La plus grande reunion &
D’AMUSEMENTS D’HIVER
Qui ait jamais! en lien en 

Camula.

BV LUS À M0ITI* PRIX
Pour le voyage d’Ottawa à Montréal, bon 

pour le dérart à partir du 4 jusqu' au 8 février 
inclusivement et pour le retour jusqu’au 11 
février inclusivement.

uBRlA.

Votre tout dévoué,
G. A. GlRiyjARD,

Ex-député de Kent
La Valeria a déjà obtenu un débit im

mense. Lvs commandes arrivent de tou
tes les parties du Canada et des Etats-lnis. 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous le pharmaciens.

BON ùi BON
MIIVHî: $1.13 MARCHE

L’EXCLRSIOSCOUR DE POLICE
Le mercredi, 6 Février, gran 1 jour du 

val et congé public a Montréal, 
RETOUR LE JEUDI, 7 FEVRIER

Les Billet* ne sont pas Bons 
pour arrêts sur la route.

Les trains déposent les passager 
réal, à cinq minutes de marche s 
du palais ae glace, ce q 
dépenses des voitures.

Billets en vente au bureau du Grand 
Tronc, hôtel Russell ou à la gare du Canada 
et Atlantique.
E. C. WINNIE.

G. F. & P. A.

I Présidence du juge O’Gara 1
Ottawa, 31 Jan. 18f4.

Annie McDonald, trouvé errante sur la 
rue Clarence à onze heures, hier soir, est 
condamnée à trois semaines de prison.

Daniel McHwan, trouvé erruil sur la 
voie publique, est condamné à un mois de 
jVison

W. Roy, pour infraction aux lois muni
cipales, est condamné à $1 d'amende et 11 
de frais.

J os Nadon, môme offense, môme péna-

s à Mont-
euleinent 
ainsi lesui“ sauve

D. C. LINSLEY 
Gérant.lité.

John Dufl, puur ivresse, est condamné 
à huit jours de prison.

Marguerite Greely, accusée de désordre, 
est condamnée à trois semaines de prison.

d. Spencer, pour vente de boisson en 
quantité moindre que es trois demiards, 
est condamné à $20 d’amende et $2 de

LE
j

A

MOITTREAL,Articles «le Famille.
—C'eat votre faute si vous 

demeurez malade, lorsque vous 
pouvez obtenir des Amers de 

Houblon qui n’ont jamais 
trompé—Nemo.

E OURSIONS

A PRIX REDUITS.
Des billets d’excursion seront vendus à 

toutes les stations pour voyage à Montreal, 
aller et retour à prix réduits.

Pour plus amples détails s’adresser aux 
agents de billets. Les membres des clubs 
de galets et autres obtiennent des faveurs 
particulières.

Les trains circulent comme suit :
Quittent Montréal à 7hrs a.m. 8.45 a.m., et 

4.30 p.m.
Arrivent à Ottawa à 11.30 a.m., 12.15 p.m. 

9.00 p.m.
Quittent Ottawa à 8.15 a.m. 4.30 p.m., et 

6.35 p.m.
Arrivent à Montiéal a 12.45 p.m., 8.00 p.m., 

et 10.56 p.m.
OF.OROE W. HIBBARD,

Agent Gen. des Passagers.

La femme la p us faible, l’enfant le plus 
polit, et le m alade le plus invalide peuvent 
faire usage des Amers de houblon en 
toute sûreté et avec de Loris résultats.

— Los vieillards affligés de rhumatisme, 
lie maladies des reins ou toute autre mala
die recouvreront leur première vigueur en 
se s-'rvant des amers de Houblon.

Ma femme et ma fille ont été guéries p.ir 
l’usage des Amers de houblon, et je les 
recommande à mes fidèles.—Ministre Mé 
thodiste.

Demandez à tout bon médecin 
si les Amers de Houblon ne sont pas 

la meilleure médecine dans le 
monde.

La fièvre malaria, les maladies bilieuses 
quitter nt immédiatement les lieux où 
arriveront les Amers de houblon.
“—Ma mère s'est guérie complètement de 

paralysie et névralgie par l’usage des 
Amers de houblon,”—Ed Oswego Sun.

—Tenez vos intestins en santé avec les 
Amers de houblon et ne craignez pas la 
maladie.

28 jan 84.

MACHINES A COUDR*
Le plus grand assortiment de Machine* à Coudre des

MEILLEIJBES FAlî**I<|IJE5
et aux conditions les plu* fft des, comprt 
nant (pour limage <S< nentique 
Royal, WilNon, Stewarl. H wü, Wao 

zer, N«wW*H,ul, » Mie, 
Wheeler el Wllw*

(Machines à Con le pf m ’abrique) 
Waüzer l) et F.

Singei de Wilson No. 2.
Machinée de Pearson pour coudre ave< 

le fil ciré et avec le brai dur.

—L'eau à la glace est rendue inoffensive, 
plus fraiche et fortifiante en y mêlant des 
Amers de houblon.

—Le vieux et les infirmes retrouveront 
la vigueur et la jeunesse dans les Amers de 
houblon.

Lotion Persienne
Machines de Jones à rapiécer pour et 

fabricants do chaussures.La LOTION PERSIENNE est U meilleure 
préparation connue jusqu’à présent contre 
le masque, les rousseurs, les Bouroxs ou 
tout s autres maladies de la peau.

Cette préparation ne contient rien qu> 
soit injurieux à la peau, et pour cette raisor 
est récommandée d’une manière spéciale 
comme une excellente eau de toilette.

Pas de bureau de toilette bien garni sans 
bouteille de LOTION PERSIENNE.

R. W. MARTiI^
36, Bue Ki«leau.

la1er Fév. 1884

L. A. Olivier
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d'Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETER
Ottawa, 3 janvier 1883.

En vente chez tous les pharmaciens. 
Dépôts en gros à Montréal,

MM. LYMAN SONS A Oo. 
KERRY WATSON A Co 

H. SUGDEN EVANS* Co
lan4 Jan. 1883.

. 4l*IS, TAIMS, etc.

liÂISON DE TAPiS
D'OTTAWA.Pi grand assortiment, les meil- 
rs, et 1 s plus bas prix en

fait de
/

„ relarts, Rideaux,
CornUlie», rôle», tiarnitnre» 

et Meuble- «le louie sorte.
Ma

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA,
14# ICne SVAHMS.

SHOOLBRED et Uie.
luOttawa, 17 Déc. 1883.

SERVICE TELEGRAPHIQUE

CANADA

Québec, 30—Une assemblé 
conseil des ministres de la province 
a eu lieu aujourd’hui.

Saint-Jean, N. B., 30—Les rap 
ports de l’élection du comté de 
York ne sont pas au complet. Jus
qu’ici, Temple a une majorité de 
169 sur Gregory.

:o du

EfATS-tM»

Toledo, 30—11 s’est formé un 
blocus de glace et on redoute une 
inondation.

Jay, Me., 30—Les moulins de 
Richmond et Thompson ont etc 

cendr s. Les pertesréduits en 
s’élèvent à $80,000.

EUROPE

Pa- is, 30—A une 
400 socialistes tenue hier, une ré
solution a été adoptée déclarant 
nu’une révolution est le seul moyen 
de faire cesser le chômage.

Londres, 30—Le prochain budget 
comprendra un crédit pour main 
tenir en Egypte une armée <1 occu
pation de ü,0U0 hommes.

Londres, 30—1^ très honorable 
A. U. Childers, chancelier de l’Echi
quier, a compté é di sarrangement? 
pour que 6,600 soldats de larffiée 
anglaise demeurent en Egypte pen
dant un an.

assemblée de

-

!
A i.’i vm i'h t

M. l’abbé Tanguay donnera une 
conférence dimanche soir, à l'Ins
titut. Il y aura chant et musique. 
Tout promet une so rée intéressante. 
Prix d’admission 10 cents.

BUREAU UE POSTE DE HULL

Le bureau de poste de Hull est 
définitivement constitué, mais le 
salaire du directeur n’a pas encore 
été réglé. Actuellement, le direc
teur de la poste de Hull reçoit une 
commission de 8600 

Une députation s’est adressée au 
gouvernement au sujet de cette 
question.

NOUVELLES DE JOSH BILLING

NewPort, R. I., Août 11, I860.
Chers Amers—Je m’efforce de res

pirer ici tous l’air salé de l’océan, 
et souffrant depuis plus d'un an 
d’une maladie de foie on m'a con
seillé l’usage des Ann rs de Houblon 
avec le séjour an i ord de la mer ; 
J'en ai obtenu un résultat inet 
veilleux. * ' * Les Amers m’ont été 
d’un grand secours et je ne crains 
pas de le proclamer.

Votre tout dévoué
Josh Billings.

UN PEU DE COMMERCE

La récolte des cidres cette année 
en France est la plus forte depuis 
l’année 1830. La production des 
vins est aussi la plus forte qui a:t 
été obtenue depuis jue le phylloxé
ra a exercé sérieusement ses rava
ges. Nous aurons donc les vins et 
les cidres à bon marché, cette année.

Le blé est à la baisse. Ceux qui 
en ont refusé un prix raisonnable 
dams le temps qu’il était en grande 
demande sont aujourd’hui bien 
attrapés.

Il est bien constaté aujourd’hui 
que la récolte de blé aux Etats 
Unis, en 1883,a été déplus de 420,- 
000,( 00 de minais. A part cela, il 
y est resté, de la récolte de 1882, 
plus de 50,000,000 d

L’effet ne s’est pas encore fait 
sentir à Ottawa, et nos farines t otent 
le même prix.

minois.

NAISSANCE
Le 30 courant, madame Léonide Moquin, 

une fil’e.

DECES.
3 c jurant, à Sainte-Geneviève, com' 

Jacques-Cartier. Mlle Marie-Charlotte Be 
thelot, épouse de G. Gamelin Gaucher,
Jf. P., & l’âge (le 69 ans,

Le 28

wm
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